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Dons so note du 2 iuin 2021, l'Anses cite l'utilisotion
à court terme de quotre solutions olternotives oux
néonicotinoïdes (dont une pos encore outorisée).
Les protocoles expérimentoux mis en ploce dons

le codre du Plon notionol de recherche el innovotion
(PNRI) prévoieni de tester un moximum de solutions
possibles ofin de lutter contre lo jounisse virole, en

prenoni en comple les enjeux environnementoux et
économiques, essentiels pour pérenniser [o filière sucre.

es porienoires du PNRIr

portogent une même
vision, celle de priori-

ser les oxes de recherche

de lo filière vers lo produc-

lion de betteroves sons néo'

nicotinoides (NN ). " Des

sol ulions ahe rnalives exi sle nl

sur des cuhures à plus forte

voleur oioutée comne les

pommes de /erre, lnlorme
Fobienne Moupos, respon

soble technique et scientifique

à )')IB. Cependont, elles ne

soni pos ironsposob/es sur /o

cuhure de lo bellerove pour

des rqisons économiques.
ll foul poursuivre les lrevoux

de recherche afin de lrouver

les meilleures combinoisons

t'echniques possible, à un coûl

occeploble. Pour que lo bel
leroÿe resfe one ctthure ren-

loble, |ogriculteur ne doil pos

investir plus de 1a0 €/ho
dons lo lulle conlre lo iou-
nisse viole, quelle que soil lo
néthode utilisée. "

Do ns son ropport, l'Anses

énumère deux moiières
oclives utilisobles, le spiro-

téiromole, contenu dons le

produii Movento, et e floni

comid qui compose le pro

duit Teppeki. Or, lo f irme
phytoson ito ire détenoni le

[o lilière beflerove espère
que lo situolion de iounisse
virole vécue en 2020 reslero
occosionnelle.
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spirotéfromole ne prévoit
pos le renouve lemenl de cl

rnolécu e en 2a24. À coun

lern're, seu e f oniccrmid res

lero disponible. « Nous ne

pouvans pas noùs canlent'er

uniquemenl de celt'e molière
qclive, car elle esl oussi lrès

utilisée sur d'qulres cullures,

prévieni Fobienne Moupos.

Nous risquons donc rapi-
dement de vair s'exprinet
des réslslonces. Mols, si

nous qbqndonnons l'uriliso

tion des produils phylosoni

t'otres sur le cuhure de befie

roves, nous nous.exposons o

des imposses /echnlgues. ,

Ceile onnée, dons es essols

non lroilés qux NNl, mois

p rotég és pcrr Teppeki ou

Movento, Solnl Louis Sucre

o mesuté lusqr'd 5 îé de lcr

srrfoce fo ioire oileinls pcr o

iorin isse. Thomos N uyilen,

d lrecie u r be:tero vier pou r

Solnt Louis Srcre, préc se

que " /es porceiies protégé--s

ovec o'es ûéor icotin oides

so/ii (jugsimeri indemnes de

iounisse vrro/e Sons prciec

/ior. chir.ique, /o fiiière esi en

périi. En 2A20, ovec l'çrrêl
o'es NN/, Soint louis Sucre o

connu r-,ne perle de 35, voire

4O il de rend--meni Ce ,r'esi

tenobie ni pour 1'cgriculleor,

ni pour /'industriei. ,

À .", deur mo écu es cuio'
rlsées pot 'Anses s oiouient

deux méthodes cu l',r Tcr es :

e pcrl oge ei c fert lsolci
orgcnlqLre ovec d! verralcorn

post (délecticn de vet;1. Les

D'ici 2024, les octeurs du
PNRI complent trouver
des solutions eff icqces

el qui répondenl oux
criGres lechniques,
enYironnemenioux ei
économiques ottendus.

ocleurs du PNR étudlerit dif-

férenis proloco es d'utliisotion

de ces deur lechniques, cor

1o p uport des références de
'Anses proviennenl d'oulres

poys etC'qulres cLr lule5, ovec

porfcis des résLr lols ccquls
L.r r lq uern e n1 en cof illlof s

conlrô ées. o lo lrorsposilion

o io be/ierove ou clomp esl

donc /oin d'êl e évidenle
d'oprès 1/IB. Au delà d-.l'-.f
ficqcité, le coit doii égoi-.

meni éire occeptob/e. ,

Poro è emenl, ovec lo mlse

en p ace ces fermes p oles

d'expérin-enlo1ion (prciet inlé

gré ou PNR l, d'ollres essqls

sonl menés, qvec notomlenl
es belleroves ossociées (sou

veni ovec des égrmlneuses

ei cje ovolnel el c mise en

p oce de bonCes Ieur es.
o Nous devons réfléchir our
espèces cr ossocrer gui solll

er rnesure de perlurber i-'s

pucerons, ind iq ue Fobienne

Moupos. PoL[ ollirer ]es ouxi

/icires ovon/ /'orrivée d-- ces

to\/ageuts sur 1a porcelle,
ii nous iout des piontes qui

i/err rsseni tôt, gr,,ille o ies

inplonlet dès /'ou/om/re el

de {oçon pérenne. , Pcur
'inslonl, cons es essois de

Soint Louls Sucre, en situo-

tion sons NN el sons lnsectl-

cides mo s ovec o présence

Ce p onies compognes, 80 %

du feu cge des beiteroves

o été jouché pcrl q oL]nlss-o

virole . Celie sriLrqlion esl

pérlleuse pour no/re ii/ière,

s'r-rquiète Thomos N uytten.

No us devons lror-,ver /es
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solulions qui permetlenl de
créer un équilibre écologique

oulour de lo culfure. Toute lo

difficuhé consiste d délemi'
ner les besoins en prédoleurs

pour luller confre ces puce-
rans, vecleurs de virus. ,
C'est dons ce coniexte que

des lests sur lq foisobllité
d'opports d'hyménoptères,
iels que les chrysopes, sont

è l'étude. . À ce jour, cette

solulion me poroîl inodoplêe

pour lo culture de lo belte
rove, offirme Régis Mor]ollet,

conseiller et consullqnl indé

pendont dons lo Morne.
Nous nonquons de réfé
renc.es sur le seuil d'inferven

lian, paur ogir ou nanent'
opponun. ll [oul oussi gérer

loufe une lagislique pour
que ces argonisnes vivonfs

soienl carreclemenl sfockés.

Le schémq de dislribulion
esl en cours de conslruction.

Ces soiulions de biocontrôle

doivenl oussi s'inscrire dons

une démorche colleclive pour

éviter des réservoirs à puce

rons, c'està'dire une concen

trolion de rovogeurs sur des

zones non prolégées. o

Le chompignon enlomopa
thogène Beouverlo bossiono,

urlllsé en Fronce sur d'oukes

cultures, oinsi que certoins

prodults de bioco n trô le,
offrent des pistes de luite

à éludier. Cependoni, ces

techniques sont onéreuses ei

Thomlr,s Nttgtten

nécessitenl p usieurs lnlerven-

tions, di[f icilement tronspo'

sob es sur e lerroin.

Enfin, des subsionces nolu-

relles, comme 'huile d'oronge

douce, monlrent des efficocl'

tés poriielles conlre le virus

de lo lounisse. o Ces produils

ogissenl por contoct, ce qui

pose des difhcultés quont
à la possibililé d'otleindre
un puceran niché sous les

feull/es, signole Fobienne

Moupos. L'épondoge de

ces subslonces devro êlre

modifié pour permellre une

neilleure efficocité. Nous
reslons confionls, cor les

i'AÏ

,, Une sol{,ltôo,n alternatùte rytô nc lonctionne
I,/û§ co,ûsli,tue en,',oô ün résultoL,'

POUB MIEUX DÉCIOTN
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f i r me s phyt'osonilqi res i nves

lissenl des moyens inparlonfs

dans lq R & D afin de trou'

ver des solulions ahernqlives

performonfes.,

tlne §i§iêrc §édérée
uu§our des rmênres

enie$x
léchêqnce 2a24 esl coote,
les différents chercheurs et

ocleurs de lo filière en onT

bien consclence. . Duronl

celt'e période de t'rois ons,

nos servlces lechniques vanl

devoir redoubler de vigilonce.

Les diognaslics à lo porcelle

devronf êlre renforcés avec un

réseou d'observolion odaplé

pour occompogner l' omélio'

ralion de lo profeclion de la

cuhure de le bellercsve o, pr€

vient Régis MorjolLet. o les ser

vtces ogronomiques des sucr*

ries, l'lTB el /es semenclers

Tous les enleux techniques,
environnemenlqux ei
économiques soni pris en
compte dons l'étude de
solulions oliernolives.

SÉLECIIoN VARIÉTAIE

Un pos de temps long
Deptris plusieurs onnées, les séleclionneurs irovoillent

su.lo recherche de soluiions à trovers des progrommes

généliques bosés sur lo toléronce à lo iounisse virole.

Cette évolution généiiqr.le représenle une outre oliernotive

oux néonicoiinoides. Après l'occord du Comité technique

permonent de lo séleclion des plonies cultivées (CTPS), il

foudro oltendre encore deux ons ovont lo mise en mcrrché

de lo voriéié. D'ici 2024,les semenciers ne seront pos en

copocité de couvrir ioute lo surfoce beiterovière ovec le peu

de se-erces disporiole<. De pl-,,s 66t-t5 çlsigneos que

d'ici deux à lrois ons, ces voriétés ne soienl pos à la houfeur

des performonces ogronor,,iques oct'uelles, orévient Thomos

\J).1-re1 //§ o li trop peu de ,emps po.tr y porveni, ^

-
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sont mobi]rsés pour ccnser

ver nos produciions /ocoies

de sucres el nos sovoir foire,

énonce Thomos N uytie n

C'esl un enfeu moj--ur pour

nolre souÿerorne/é o/ime/l

lcire Nous sornmes lous réu

nis .ruioLrr d'un consei/ de

surveiiiqnce qr,i s engoge ô

e\ 01uê' roL,fes le5 potSrDlrries

clrn de réponore à oe Iorts

enieux enÿirannene aux el

écoforiiques,
JULIE SANDRI

(l) le Plon noilonol de recherche êr

innoÿoilon (PNR ) rêgroupe dlfférenh
porieno res, dônl 'lnroe ei l'TB
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